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Note sn" le « Natem », hoisson toxique péruvienne 
et ses alcaloïdes, 

,acquéS POISSON (') 

Poursalvdnl. j'étude dèS Jro~ues actÎYfS sur le s:-;jl.(>nh~ nen-eu-s centr,)1 uti­
!L'3ées par les h~bH!)n1s du ;\ord du Pérou [5, l TL nous a-yons examiné dts é.ehiln­
tillons Je plantes entrant dans la composition cl 'ulle préparation C()nnue sOus Je 
nom de 1( !\D.lem )) chc,: les IJldit'n~ JgudTuna::-o Ces Indjens qui appartiennent au 
gronpc dèS Ji Y8.ros Y1' ent S'UI le 'd:f::,D;:l.t iJUlillvflicll dt::; :\ud('s, dans la r4gion du 
JfJJ anan, aux confins de l'Equilteur. I...a récolte dt" ces éduttlillons a été bile au 
lieu-dit (1 ':\;Jlarcth ) sur 105 bords mèlI1f:'s du \hrJüou par Mme C. FftILDBERG .au 

cours d'ùue mi~slon e.\hn0-bot::miquè effectuée en 1961-1962. [fi), 
Le 1erme Natem sert à désigner che-z les J!Hliens Agnarunas aussi bien la pré, 

paration eHe-même que sa priudpaJe llmtiè!-c prem10rc conS!lLuot' par de::: llg€f: 
provenant d'une liaDc, On y adjoint Je", feutlle,; connues loc,Jh:fuel1l ~ous 1e nOHl 
de Yajé. Le Natem el le Yajé disposés j'un :m·dessus de ";m1rc di.îns une m<:1r~ 
mile sen-ent à préparer un décodé aqueux qui est réduit, de::; planll's et 
fortement concenllé il J'üu nu" C'eSl le l'fsidu qui est utilisé !<'OllS 1(' mênw nnm 
de Natem [6) pour obtenir un étal Je narcose ha!ludnogèn{'. 

1,05 échnntiBons de Natem el de Yajé étudiés ici onl \:té l'émis tels quels- au 
collec!cui, Ih pro\'JeHnent de p!:1l11.es cultivées qui n'ont pu i:tfr: obsllr'\',:es. En 
ellet, l{~ passage de nomrJTcu'( rnü:sÎonndire::: L:ulI catholiquet: q\i.r pr-otestAnts et 
de quelque:: foncLionnJi.res, civils ou milîulÎres ::J incité les Aguarun:\s il utiliser 
leurs drogues plus ou moins clandcstinerncn!. 

Les tiges Narem se- présentent sous forme de [r.'lgme-nls hruns lrréguliers. 
tordus. d'e-u-viron trois centïmètre~ de diamètre ct vingt centimètres de lon~, 
marqm:s p;n GlU moins deux 51110ns profonds_opposés, [3 scellon lransvers::Jk 
montrè une zone exierné li structure fcuillelée et UDe zone interne poreust-: for, 
manL ph:sleurs cordons par du tissu cortÎc,·d. Cet aspect disloqué dl! 
tylindre central est très carad(risnqt:e des de lianes, L'e:(i)TneH des 

(<<) Mémoire présenté à l'Académie de Pharmacie, séance du :l décembre 1964­
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rameaux. stériics rûcui?iIIis par .\lt!1& FrUEI(BERG fi. permis de h;s f+ippOtl.CI' au ~­
(eriopsis inebrim~s '\10rton ;)tdpighiacécs) \1), 

Lü Yajé est 12on'lt\tué par d•.:s feuillés d';l.:;;sez ~lri1ndé t~til!(: «('IlViron 2D (:1n Je 
long sur -? cm d€l large), ovales. légèrement ilrL[uij~'s) à bords l'égul1ers et lon­
guement cuspidécs. Les écl'Ji\ntillon~, rameaux ff'uiltés tgalemcnt stériles-. prc\­
yicnùraienL du IJalti:-feriopsis ruso:yanrl (0ïcdenm) "Morton : 2, ] 3, 14]. 

Les deux constitnants du breuy{,ge, Natem sonL d<JllC obt(~nu6 J par Ur d'espèces 
du genre Banù;fcrropsis (Bonisierial VOl~lHt'S du B. car/pi dcml Ll compo~ 

:zition et les psychotropes ont fait de études IL 16] 
et SB trO\lYC désigni? SOU'5 le nom de Yajé dans des proches lk 

celle prospeclée kL Une piante du rwm dt Natema utilisée p:lr les Indiens Ji-\'aro 
a été signalée comme un synOH}me du Yajé [lOJ, 

Malgré ]es très faihles qu::mtités de drogue recollées, la C011lpOS!tlon chimique 
et plus pnrticuIièrcmont le3 alcaloïJrs éq~ntnel1ement re:::ponsahlos de l'activité 
ont pu être cx:amlJll\& 

~ Les tigèS contiennent essrntlélléHlént dc l"hal'minc l (2, t p. t 000) et 
nne quantité minin)j: d'un autre alcaloïde pOlrrntit ütre l'harrna1ine (dihJ'~ 

dro·3A harmine) On la mc,1lIOx-y-6 N-dimélhyltr-yptamine, déjà mises en 6vidence 
à côté de l'hf!.l'mine dans le H, caapi [Il], "\près isolement, l'harmine a ~té canH> 
!erlsée d'apri:'s ses constantes physiques (cf. partie expérimentale). Le second alca­
loïde a seulement été par chromatographie en couche mince. 

,...- Les alcaloïdes des feuilles se réduü~e:lt à une seule base J p. l 000) ~den­
liftée à la ;"!-diméthyItrypLHnine II signalée ântéri~urement daHs h:s graines 
de divers PipftIdeniil (Légumineuses) L·1]. L'identification J été réalisée en recou­
rant l'lUX méthodes rH, cl. partie 

If 

Ces résultats permettent de confirmer le r,attachement des drogues ;JU genre 
Banisteriopsis et de tenter d'expliqner lcs propriétés mises J. profit pal' ses lltili~ 

sateurs, On sait que l'harmine, au moins par voie parentérale, est con'iulsivante 
[9, 12] et hallucinatoire chez l'homme [ln], 'quoique certains au leurs [8, 9J 
contestent celte activité, 1..1 diméthyltryptamine a unc action h31lucin::ltoire 

L 1\1)1.1$ tenons id à rernercl.er treS sinc:-erernent le Dr l Cl.\l'REC\SAS (Smiths:mian Ins:tita 
don, United States Nationai ::"hJ,:cl1m, Washington) pom cette iùç;nlnçatJ0D, "lml que (elle 
du Yaje. 
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fugace, égaltlllt'nt par yoie parenlérale, mals reste inactive par yoie buccale [8J. 
On doit donc adm<:'ltre que sellle une assez îorte concentration des principes 
actifs ou la présence d '.autres su b~tanc,es fadlit1.tnt leur ah:::orption peut rend re 
compte des effets dn Natem. 

On se [rolivo ain~\ ramené au prub:èmc g6nénd du Yajé (Yaj~, _\yahucsca, 
Caapi. lyo",J, ;';atNI10) qui li déjà laiL l'objet de divcl',es m,sES nu p',int [3. 7. 
10, 11, 181. On doit maintenant adrnettre que ces Lermes désignent des pré~ 
parutions ou des végétaux différents suÎyant les réglons on les conditIons d'utiiisu­
lion, Ît's .\Ialpighiacées du genre Banfstcriopsis étunL les plus uliHsées, Acct:ssoi~ 

rement, on a l'emploi ùu f>resl,onia anHt::ol1ica Mdcbr. CHac-modiciyon 
:tmazorâcnm Ronlh.) fIui est une Apûcynacée, Il semble toutpfe·is que l'on ah 
.)ff:üre ici il: une Nrcur d'idcntiflc;)fÎon déjà soupçonnée par PEnnOT et RJ,.YMOXD­
IIAMET [ par GA(;:'tEP.\I.'i 10J e,t pIns récemmfnt par SCHCLTES et RArFAuF 

[18]. Les îcui!k.s qui orrt U5:"Cl curieu~('mpnt une composition ,.::al~ 

Quée sur relIe des t'cuilles étudiées par HOCHSTE1:-; él l\HtEDES [llj sous 10 nom 
de Pre~tonia, amazoniea, n'appartienuent p3S ~ une ,\pocynacée, En onet, elles 
fi€: présente1lt y1S de tissa crihle' périmédullaire, mais possèdent par contre au 
niveau des nt,;rVl;res quelques poil:s en naveHe typiques lies Malpighiacé<:s, D'autre 
parl, bien que ue forme générale assez voi:3ine de celte d'un échantillon de Pres~ 
tonia nma?onico figurant à j'herbier du :\iu5éum de Pi.lri3, rUes en diffèrent par 
certain-s pOlnts, en partkulier l..:t disposition de;; nrryures m'îTainales. Il est <tisé 
de compreudrc que les difficultés de récolte et, par suHe. cl "ldentificùlion de 
plantes empt-Oy{e;;! d'une façon plu;;; ou moïus c!andc.stine p:1f les indigènes de-fi, 
hautes régions Dm;)ZOHieIlHeS ont rC'ndu malai8ées 1f'5 recherches el. ont pu donner 
Jïc'u à diversc.s erreurs d'int011,rélaiion. 

Celte étude- montre aUSSI qu'il est possible, (J,Y8C l'aide drs techniqurs dont 
dispose r:naJntennnt lu chimie des substnot:es naturelles, de retrouver certains 
constituants importants à pnrth d'un échantillon végétal réduit. On dispose nlors 
d~lln élément ii'identification supplémentaire et d'une dide appr6ciablç dans les 
études ethnobotaniques et chimiolfixonomiqlll!S, 

Je tiens à adresser tout particulièrelllent mes remerclen1ents à MttI'.I FRlEDBImû 
pour je:; échantillons qu'elle m'o fournis, ainsi qne pour la documentation qu'cl1e 
a mise à mil disposition. 

Je remer(:ie également vivement M. le Professrnr ~I.·)L ,hSO'f pour l'intérèt 
qu'il a porté à CE trJ.v;liL 

,\, - I1G!':S, 

40 g de grossièrement divisées par contusion ~lmt ~omnis J. trois macéralions 
dans 200 ml mHhanol conlenant ;) % d'acide acélique. Le liqUide d'extract:on est 
fortement wn;-;entr0:, additionné de 100 ml d'eau et fiJt((:. Le Gltrn! est lavé à l'éther, 
alcalinisé par l'ammoniaque et épuisé au chlorure de méthylène. 

Les phases organiques réunies sont lavées, sDcl,ées et évaporée!:, lalssant un résidu 
de ]38 mg constituant tes bases bru!.~s (Rdt. 3,43 g.'kg). 



J. ?OISSQl'; 

Le H~sidu montrC' sur chrornatoplaque.s de sil.îf'C alcaline (:-.olvant CH'2U~ - 4 % 
CH10H) deux taches dont l.Ule majeure de Rf r-..., l donnan!. une neLLt: fluorcs(:ence 
bleu-pâle à l'uHra-\'ioleî el une tache 5z'{'oTl{Lül'c (Hf 0,2) as~('-z faible, il lé.g(~Te Ouores­
cenee ver le. La tad\f; majeure r-t le m(~me lU que J'hannine et la tache secolhlaire un 
nf ct une fluorescence proches de ceu'X de l 'harrnalinc. 

Les bases brutes 50nt chrornatop:raphiécs sur 4 g d'alumine au sein ùu chlorure de 
méthylène. On élue par CJI2CI2 + l % CH,OH 85 mg d'un produit unique riant Je Rf 
sur .chromat,oplaqu-es correspoD{l à celui de l 'harmine. La recristallisatiün répétée dans 
le mélhanol donne 7 mg de fines aiguilles, F 258 0 

, aprÈ'~ transformation en prismes 
hexagonaux à 2300 (microscope KOFLEn). Pour un échantillon d'harmine pure F 2.6!O. 
Les spectres J. R. (CHCla) et U. V. (éthanol) sont s1.1perposables à ceux de l'harmine. 
Le pûllyolr rotatoire est m.ll dans te chloroforme. Les fractions éluées à la suite sont 
consiitu~es par un mélange qui n'a pu être résolu. 

B. - fEUlLLES. 

2,8 g (trois feuiIles) sont traités de la mèrn.e façon quo les Llgts, L'extrait cbl0fo­
rnéthyléDlquE'_ des bases tolales lajsse un i'ésidu huileux de lB mg (6,4 g/kg). La chro­
matographie sur plaque (silice alcaline, CHzClz .!- 4 % CH.pH) ne montre praliquemenl 
qu'un seul alcaloïde non numescent. Cet alcaloïde est isolé par cristallisa lion d,ms 
l'bexane, puis sublimation sous 0,00 mm à 140D dmmant 4 mg de crislau:x-, F 5'7" (micro­
scope KOFLF...R), à spectre U. V. indoUque (éth;mol. max. à À ml'- {log el 22..1 0,37) et 
280 (3,73) eL d.ont le speclre L R. (CHCl,) esl superposable il celui de la N-diméth:-ttryp­
trlmîne (') [Cl~H16N2 = 188. F 57-58° m. KOFLER]. 

Le s[}P...ctre de milsse monlre le pic moléculaire mie 188, un pic majeur :. m':e 58 
[(CH3)~!\ {+) = CH2J Bt deux faihles pics à mie J30 (M-;;S) et 143 ('1-,1.5). 
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",. Nous remercions -vivement M. le prOfes5CUI' ?\-'L J'CUA qui nous a remis un échantillon 
de référence de N-diméthyltryptamlne. 

http:B-ownic..a1
http:ScHuLT.ES

